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Sans aucun doute, avoir l’opportunité de voir évoluer et grandir ces étudiants 
impliqués et d’observer l’impact de leurs actions dans la vie de citoyens me 
donne grand espoir envers une future génération de professionnels engagés, 
sensibles et conscients de l’importance et de la valeur de la pratique  
pro bono.
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J’ai le privilège de superviser depuis 7 ans l’équipe pro bono (PBSC) à 
la Faculté de droit de l’Université de Montréal. 

En tout état de cause, j’ai pu constater l’impact considérable de ce 
programme à travers le cheminement de nos étudiants très dévoués 
et engagés. En effet, ils acquièrent de nombreuses habiletés pratiques 
qui leur seront utiles tout au long de leur carrière de juriste. Au surplus, 
les valeurs transmises par le biais de multiples projets—du leadership, 
en passant par la créativité, la curiosité intellectuelle ou encore l’esprit 
d’équipe—leur permettent de se démarquer sur le marché du travail. Et 
encore davantage, leur participation au programme de PBSC permet 
aux étudiants de mieux saisir, comprendre, explorer, valoriser et 
promouvoir la justice sociale.

Sans aucun doute, avoir l’opportunité de voir évoluer et grandir ces 
étudiants impliqués et d’observer l’impact de leurs actions dans la vie 
de citoyens me donne grand espoir envers une future génération de 
professionnels engagés, sensibles et conscients de l’importance et de 
la valeur de la pratique pro bono.

Pour terminer, selon l’artiste Michel Bouthot, le meilleur ami de 
merci est beaucoup : Merci beaucoup PBSC de nous soutenir, merci 
beaucoup d’être là.


